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Pension à 67 ans, c'est
pour les profs!

Les enseignants de l'institut Saint-Joseph se sont mis en scène afin de marquer leur désaccord

Ce. 1"'évrier était la date
choisie pour mettre en
placll'acllon Il une
journée autrement»

afin de protester contre la me·
sure du gouvernement de re-
pousser la pension Ile 65 à 67
ans ptlur les ,,"slignants. Si de
nombreuses écoles de la région
du Centre ant participé à c:ette
action, les professeurs del'Ins-
litut Saint-Joseph n'ont pas
manqué d'Imagination pour
marquer leur disaccord,

Cannes, pemJques, tribunes, ta·
bliers, grimages. Voici les acces-
soires uti1.isés par les profes-
seurs de l'institut Saint-Joseph
qui ont décidé çe jeudi de ma-
nifester leur mécontentement
via un arrêt de travail plutôt
imaginatif
D~ 11h10, une très grand~ par-
tie des professeurs de l'institut
s'est donné œndez"vous dans la
cour de récréation afm de
mettre en place l"action qui
s'efféduaît quelques minutes
plus tard dans la rue.
Pour rappel, plusieurs décisions
du gouvernement fédéral ont
suscité dl" nombœuses et vives

Un mëtler enible

réactions de la part des profes-
seurs. Panni celles..a.le recul de
l'âge de la pension jusqu'à 67
ans, l'impossibilité d'avoir une
pension anticipée avant l'âge de
63 ans et 42 ans de (amère ain-
si que la suppression de la boni-
fication des années d'études.
~Norre "lclion a pour but de faire
prendre conscience au gouveme--
merJl que Sf!5 mesuœs ne sont
pils jus/x.'!.' », explique Alain Ma-
suy, délégué Serca. 1/: Nous vou-
lons que Je métier d'ensei...t;nilIlt
soit con!,idéré comme un mélier
pémble. ce qui nous pennettra
de garder les conditions que nous
aviom; tien de plus.ll, tient-il à
souligner.
if Nous perdons dfj!J. li1 bonifica-
tion de nos années d'études et
nom subissom une diminution
de notre pension, /J

S'U est impossible pour les en-
seignants de prendre leur pen-
sion anticipée avant l'âge de 63
anS avec 42 am de carrièœ,
Alain Brynart, délégué CSC.
tient à partager son constat. 1/: La
charge psychru"OCiale est r:rès im-
fXJrtante dans le métier d'ensei-
gnant. Uy a une partie de stress

énonne, une dépenS/:' d'énergie
incroyable. cela me semble lo-
gique que le métier sojt lPCOnnu

comme pém'bJe, JI

ACTION PASSAGE PIÉTON
Pour l'ensemble des ensei·
gnants, s'imaginer à 67 ans de-
voir gérer une classe d'adoles-
cents n'est pas du tout envisa-
geable. Des raisons de- dyna·
misme, de motivation. de mise
à jour avec la vie quotidienne
ont été évoquées. Daru; ce sens.
Us ont décidé de se mettre dans
la peau d'une personne de cet
âge en organisant un barrage
mmnt dans la rue Gustave
BœL I:ensemble des profes-
seurs dur.mt plusieurs dizaines
de minutes traversait le passage
pour piéton de manière lente,
en proposant des ITalts aux
nombreux usagers de la route.
Tout s'est passé dans la bonne
humeur et nombreux ont été
les automobilistes à marquer
leur accord suite à l'action des
professeurs avec, notamment.
plusieurs gestes d'approbation
COIlllIW des poings levés ou des
applaudissements. 0

MATTIA IMPERIAlE

« Être enseignant, ce n'est pas qu'avoir des congés»
La reconnaissance de la pénibi-
tité du métier 7 Une nécessité
selon les enseignants. Pour
Sandm Fragapane, professeur
d'économie, mais égalemt>nt
pour la totalité des professeurs
présents lors de cet arrêt de
travail. la pénibilité du métier
est évidente. "il Y il enonnenlent
de trav;llJ et de stress il. lanœ-t-il.
~Le bruit que peut produire unf'
classe enlIP également en ligne
de compte ~,ajoute-t-il avant
d'être rejoint par Michatil Van

Hooland. professeur d'histoire.
<f Ptre professeur repr6'eDte beau-
coup de sacrifices. Û' que 1'on
fX'ut voir de J'extérieur. ce sont
les horaires et les mngés mais ce
n'est que la partie visible de
J ïœberg il. lanœ-t-iL "UYi! Je
lr3vailà nJaJiseril domidJe, la
g5tion du groupé' d'élèves,li1
charge nerveuse que cela peut
englober. je il 'imagine pas ou
alors très mal la position d'un
profésseurdf:' 67ans devant une
classe d'adolesœn/J;, ~

Et de conclure : ~il n y il pas Ul1
jjJ>ullyj'J(! de professeur. NOllS
avons les professeu.rs d'ateliers
qui dépensent énormément
d'éneIgie, les proksseurs de gym
qui sont toUjoUlS dehoTli. et j'en
passe. il est élfillement importlmt
de noter J'impact que le bruit
peut avoir sur une personne. Je
vous ilSSUIP qu ~ lin de journée,
jjJ> lC'trouver dans Je GÙJ11e de-
V1~nt/;J chose la plus impor-
{;mte. ~0

MJ.
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Des éducateurs à la
rescousse des professeurs
Si dès 11h10 retentissait la
[m de l'heure des couts, les
étudiants devaient tourefois
se retrouver à l'intérieur
des bâtiments ou dans la
cour. Ce sont donc les édu·
cateurs qui ont pris en
charge la surveillance suite
à cet arrêt de travail de la
part des professeurs. if En
plus. de œrœ traversét.' au ra·
fenD; nous rejoindrons

J'école matemeUe de Dtnge
Gardien afin d'aller déposer
un courrier à !'intpnnon du
boUlgmestre à l'hôtt!l de
viDe JI, explique Alain Ma-
suy. «il est très compliqué
pour une école maternene de
prendre les dispositions né ..
cessaires pour milintenir la
garde des en!ânts mais cette
rois, ce1il a éli!possible. » 0

M.1.
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